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   Disponible :
 

  Comme sur des roulettes !


  Belly arrive malade et pas vraiment réveillée chez son vieux médecin de famille, où elle a la surprise de découvrir que celui-ci a été remplacé par son petit-fils Olivier.


  Point positif ? Olivier est absolument canon. Problème ? Belly se rend compte qu’elle porte un tee-shirt au message extrêmement embarrassant offert par sa meilleure amie.
 

  Mais ce grand moment de solitude n’empêchera pas Belly et Olivier de créer des liens, surtout quand ils devront partir à la recherche de Marcel, le grand-père d’Olivier, qui a mystérieusement disparu.


  Commence alors un périple aussi cocasse que romantique dans le Sud de la France.
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   Également disponible :
 

  Et si je rêve… tant mieux !


  Gaëlle déménage de Paris à Saint-Jean-de-Luz avec ses deux enfants, Tom et Lola. Elle a passé son enfance dans le Sud, elle y a énormément de souvenirs heureux. Mais aussi une blessure : à la mort de son grand-père, la maison familiale a été vendue et ses parents ont toujours refusé d’y retourner.

Pour Gaëlle, c’est l’occasion de retrouver ses racines et de fuir une vie étouffante à Paris. Ses enfants râlent, son mari ne peut pas encore les rejoindre, mais elle est optimiste ! Elle se lie d’amitié avec ses collègues, des filles loufoques et énergiques, retrouve André, qui tenait le club de plage avec son grand-père, ses enfants s’épanouissent peu à peu…

Et surtout, Gaëlle va peut-être enfin découvrir le secret qui a changé sa famille à tout jamais trente ans plus tôt…
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   Disponible :
 

  Le Bonheur retombe toujours sur ses pattes !


  Anaïs a 30 ans, un boulot qu’elle adore et une bande de copines géniales. Tout pour être heureuse ? Presque ! Car Anaïs est une véritable catastrophe ambulante : non seulement elle est maladroite, mais les problèmes surgissent partout où elle passe.


   Elle va au restau ? L’alarme incendie se déclenche et arrose tout le monde. Elle arrive au travail ? Une panne de réseau paralyse plusieurs jours l’entreprise. Alors, jouer au loto, forcément, elle ne l’a jamais envisagé ! Pourtant, un ticket gagnant risque de changer sa vie à tout jamais… pour le meilleur ou pour le pire ?


   Découvrez vite le nouveau roman de Laure Allard-d’Adesky, une histoire d’amitié, d’amour, de mojitos et de points de suture !








  

   [image: Le Bonheur retombe toujours sur ses pattes !]




   Disponible :
 

  Le jour où j’irai danser sous la lune


  Quand Luna rencontre Carmen, elle ne sait pas que la vieille femme va changer sa vie. En acceptant de s’ouvrir, elle va comprendre qu’il suffit de peu pour retrouver le chemin du bonheur et entraîner les autres avec elle !
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   Disponible :
 

  Secrets de miel


  Mélanie opère un changement de vie radical ! 

Elle quitte Paris pour rejoindre sa sœur Ornella, qui tient la miellerie familiale perdue dans les montagnes. 

Un lieu chargé de mystères, de secrets et de souvenirs compliqués... qui trouvent un écho dans le présent. 

Quand le destin joue à tout faire voler en éclats, il ne reste qu'une solution : se fier aux siens et se ressourcer dans la nature parmi les fleurs multicolores et les arbres centenaires.
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Prologue

		Quand Charlotte – dite Charlot –, son mètre cinquante-cinq, ses petites formes juste là où il faut, sa chevelure d’or bouclée, sa peau de miel et ses yeux bleu ciel humides, débarque chez moi, je n’en crois pas mes yeux ni mes oreilles. Julien vient de la quitter, comme ça, sans raison apparente, un vendredi soir de printemps.

		Le même Julien qui nous l’avait enlevée comme ça, sans raison apparente non plus, un samedi soir d’été. Charlot n’avait pas résisté longtemps aux charmes de ce « fils de » et avait mis de côté notre lotissement de famille nombreuse et tout son entourage – dont je faisais malencontreusement partie, moi et mon mètre soixante-douze au garrot, mes quatre-vingts et quelques petits kilos, mes formes généreuses et onctueuses, ma chevelure de baguettes noires, ma peau blanche et mes yeux noisette assortis à mes taches de rousseur adorées. Elle s’était hâtée de rejoindre son Julien et ses voitures de sport, dans cette prison dorée où elle était restée enfermée pendant presque deux ans.

		Bien évidemment, moi qui enchaîne les petits boulots pour faire bouillir la marmite, qui habite dans un préfabriqué au fond du jardin de mes parents et élève seule ma fille de 16 ans, je n’ai pas réussi à trouver la solution pour lutter contre cette vie que ce mec lui offrait sur un plateau doré. Une vie de princesse avec au menu : farniente, shopping, soirées de star et voyages de rêve. Je n’ai jamais eu l’occasion de bouger de notre quartier de Roubaix, moi – enfin, c’est sans compter mes voyages cathodiques avec Stéphane Rotenberg1, bien entendu. Je suis née à Roubaix, mes parents et ma fille y sont nés, Charlot et toute sa famille aussi. Nous avons grandi ici, ensemble, main dans la main et traversé coude contre coude toutes les épreuves de notre courte vie. Trente ans d’amitié avaient donc volé en éclats autour d’une table VIP de Pimp My Factory, comme ça, en un battement de cils.

		Alors, quand mon téléphone sonne, j’ai un peu de mal à réaliser ce qui se passe.

		– C’est moi.

		– C’est qui toi ?

		– Bah, c’est moi.

		– Bah, c’est qui toi ?!

		– Jess ! Arrête !

		– Charlot ?

		– Bah, oui.

		– Bah, salut toi.

		Silence. Je n’en reviens pas. Elle a enfin retrouvé mon numéro de téléphone on dirait…

		– Jess, ça va ? Et Alisson ? Et tes parents ?

		– Ça va… et toi ?

		– Non… Ju m’a quittée.

		– Quoi ? Mais c’est…

		– La catastrophe, oui, tu peux le dire.

		– Remarque, fallait s’en douter… un de plus…

		– Jess !

		– Pardon… pardon… M’enfin quand même…

		– Qu’est-ce que je vais devenir ?

		– Retour au bercail ma grande…

		– J’ai pas la chance d’avoir des parents comme les tiens…

		C’est vrai, la vie n’a pas été tendre avec mon Charlot. Son père est parti quand elle avait 6 ans, sa mère a rapidement oublié qu’elle avait des enfants et ses frères et sœurs, tous plus âgés qu’elle, n’ont jamais pris soin de la petite dernière. Mon Charlot a dû apprendre très vite à faire taire cette douleur et à se débrouiller seule, sans l’approbation rassurante de ses proches. Elle s’est alors construit cette carapace de perfection qui lui joue bien souvent des tours et ne la pousse pas toujours à faire les choix les plus judicieux, ça, c’est le moins que l’on puisse dire. Mais bien que mon Charlot soit attachiante – mais alors vraiment ! – eh bien, je l’aime – mais alors sincèrement.

		– Ma porte est grande ouverte.

		– Je sais.

		– T’es où ?

		– Sur ton paillasson…

		D’un bond, je me lève du canapé où je m’étais échouée en rentrant de ma journée abrutissante d’hôtesse de caisse – caissière, quoi – au Casino – le géant hein, pas celui où on peut gagner le pactole, bah, non… Je saute par-dessus la table basse – avantage de vivre dans une maison de poupée en plastique – et, à l’aide de mes chaussons doudous, je glisse plus vite que mon ombre vers la porte d’entrée. Eh oui ! Elle est bien là ! Sur mon paillasson arc-en-ciel ! Charlot est de retour ! Un de perdu, une de retrouvée !

		Mon Charlot… Mon Charlot à moi… Mais… elle a changé quelque chose, non ? Si… j’en suis sûre… Il y a quelque chose de différent en elle. J’en mettrais ma main à couper. Mais quoi ?! Je vois bien qu’elle n’est pas à l’aise. Ce retour lui fout même clairement le moral dans les baskets… Et c’est contagieux ! La voir comme ça, à cause d’un mec qui n’en vaut vraiment pas la peine, ça me fout le bourdon. Et je n’aime pas ça. Je suis plutôt du genre à positiver, moi. À chaque problème, sa solution ! Agir encore et toujours ! Et avancer surtout ! De toute façon, je n’ai pas le choix. Ce n’était pas prévu dans mes plans de me retrouver maman à 17 ans. Mais je ne regrette rien. Ma fille, c’est toute ma vie. Mon moteur. Ma force. Pour elle, je déplacerais les montagnes, j’irais décrocher les étoiles et la lune.

		Charlot entre et, comme avant, trouve refuge sur mon canapé défoncé – mais si confortable que je ne peux m’en séparer. Bon, en vérité, je n’en ai pas les moyens, mais pas la peine d’insister sur ce point. Je constate avec plaisir que sa vie de princesse n’a pas déteint sur nos bonnes vieilles habitudes et c’est tant mieux !

		– Alisson n’est pas là ?

		– Non, elle est chez une copine. Je viens juste de finir de bosser.

		– J’ai tellement mal.

		– Où ça ?

		– Là.

		Charlot pointe son cœur avec sa petite main et disparaît encore de quelques centimètres dans la mousse de mon canapé carnivore.

		– Il va falloir que tu prennes ton courage à deux doigts et…

		– Deux mains.

		– Quoi ?

		– À deux mains, le courage…

		– Oui, si tu veux… En tout cas, tu vaux mieux que ce mec.

		– Je sais pas.

		– Mais si ! Charlot, je te préviens, cette fois, c’est la dernière… Tu ne peux pas continuer à te faire avoir par ce genre de types. Tu mérites mille fois mieux !

		Charlot ne répond pas ! Elle ne me répond pas !! Elle m’ignore, me zappe, fait comme si je n’existais pas ! Pire ! Au lieu de ça, elle regarde autour d’elle et observe mon chez-moi. Mon tout petit chez-moi où tout tient en une toute petite pièce – cuisine, salle à manger, salon, mon lit – mis à part la chambre d’Alisson et la salle de douche. Ce tout petit chez-moi que j’ai tenu à décorer avec soin et amour…

		– Dis donc, t’as pas fait semblant sur la couleur, hein !

		– J’en ai besoin

		… et à mon image aussi, c’est vrai.

		– Je vais pas pouvoir rester ici. C’est au-dessus de mes forces…

		– Merci ! Ça fait plaisir !

		– Non, mais je veux dire ici, dans ce quartier, dans cette ville, dans…

		– C’est bon, c’est bon, je crois que j’ai compris.

		Je suis vexée. Comme un pou. Alors, j’appuie sur la télécommande et relance un épisode de « Pékin Express » en Russie pour lui faire comprendre que je n’ai plus envie de parler. C’est mon échappatoire, mon passeport à moi.

		– Tu as toujours la 4L de ton oncle ?

		– Mmm mmm…

		Qu’est-ce que ça peut bien lui faire ?!

		– Et si on partait ?

		Elle ne va pas bien… Maintenant, c’est sûr, j’en ai la preuve vivante.

		– Où veux-tu qu’on parte ?

		Et plus ça va, plus Charlot disparaît dans mon ogre de canapé.

		– Je ne sais pas, mais ailleurs…

		– Et avec quel argent ? On peut savoir ?

		Qu’elle ne me parle pas de la fortune de son ex ou je la butte !

		– Un euro par jour et par personne…

		Malgré moi, je sens un sourire apparaître. Elle sait me prendre. Mais quand même ! Soudain, un éclair de génie me surprend moi-même. Mais oui ! Bien évidemment ! Je l’ai ma solution pour que plus jamais ça ! Ciao les Benjamin, Arnaud et Julien ! Bye la vie de château ! Out le Bachelor ! Retour à la réalité ! Bonjour la vraie vie ! Back to reality !

		– OK… mais avec la 4L, on va pas aller bien loin. À moins que…

		– Oui ?

		– À moins qu’on aille dans le Sud…

		– Oui ! Nice ? Cannes ? Monaco ?

		– Non…

		– Où, alors ?

		– Tu me fais confiance ?

		– Euh…

		Je n’attends pas sa réponse et saute directement en direction de l’unique étagère de mon « salon » où se superposent toutes mes petites boîtes à trésors. Je suis sûre et certaine que je l’ai gardée ! Mais où ? Après, l’avantage avec ce genre d’intérieurs – comme on dit dans les magazines chics – c’est qu’on y retrouve vite ses petits. Hop ! La voici, la voilà : ma carte routière de France !

		En un temps record, je la déplie et la pose sur la table basse. Juste en tendant le bras, j’attrape un stylo – dans le pot en terre cuite bancal et barbouillé de couleurs, cadeau de fête des mères de petite section d’Alisson –, entoure Roubaix, trace un trajet vers le sud, sans trop savoir où aller quand mon regard se pose par hasard sur Foix… Bon sang, mais c’est bien sûr ! La voilà la solution ! Foix sera notre destination finale ! Je n’en reviens pas moi-même ! J’aurais presque envie de sauter partout et de crier à Charlot mon super plan : je vais l’emmener retrouver son Théo. Son seul et unique amour. Celui qu’elle a jeté pour tous ces princes de pacotille. Génial ! Je suis géniale !

		Bref. Se calmer. Respirer. Définir nos étapes. Et partir. Elle et moi. Comme avant. Un euro par personne et par jour.

		– Et pour l’essence ?

		– Quoi ?

		– Bah, elle consomme ta 4L, non ?

		– Ah oui…

		Elle vient de m’achever. L’essence…

		– Attends, je sais !

		Charlot s’extraie avec difficulté de mon canapé vorace, escalade la table, retrouve son sac de marque qu’elle avait déposé avec soin sur le vide-poches de « l’entrée », farfouille, un peu, beaucoup, longtemps.

		– Je la lui ai piquée en partant !

		– C’est quoi ?

		– Une carte d’essence !

		– Il va s’en rendre compte…

		– Tu rigoles ! Il en a au moins douze ! Merci beau-papa !

		– Alors, c’est parti ?

		Je suis hystérique !

		– Et Alisson ?

		Ah oui… ce petit détail, aussi important et vital soit-il, m’avait échappé dans le feu de l’action.
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